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INTRODUCTION 



 
 
Dans le cadre de la réalisation de sa mission de Développement Economique, Social 
et Culturel, la Commune Rurale de Kéméné Tambo a décidé d'élaborer un plan de 
sécurité alimentaire. 
Ce plan projet est le fruit d'une concertation entre toutes les couches 
socioprofessionnelles de la commune suite à l'atelier de formation tenu du 09 au 11 
Juin 2006 regroupant  les responsables administratifs, politiques et techniques du 
cercle de Kayes sur la sécurité alimentaire au Mali. 
En effet la Stratégie Nationale de Sécurité Alimentaire (SNSA) a été adoptée en 2002 
par le gouvernement du Mali ; qui a conduit à l'adoption du cadre institutionnel en 
2003, qui est conforme au processus de la décentralisation et implique les niveaux 
national, régional et  local. 
Tous les acteurs doivent participer aux instances de concertation et coordination 
prévues à ce niveaux. 
Les défis de la sécurité alimentaire sont : 

 Nourrir une population en forte croissance et de plus en plus urbaine; 
 Asseoir la croissance des revenus ruraux sur une stratégie de croissance 

rapide du secteur agricole; 
 Affronter la diversité des crises alimentaires. 

 
Les enjeux sont : 

 Intégrer la gestion de la sécurité alimentaire dans le processus de 
décentralisation et de réforme de l'Etat; 

 Renforcer la coopération et l'intégration régionale: UEMOA, CEDEAO; 
 Disposer d'une information adaptée et fiable. 

 
Les objectifs généraux sont entre autre : 

 Assurer les conditions d'une sécurité alimentaire structurelle durable et 
intégrée; 

 Améliorer la prévention et la gestion des crises alimentaires conjoncturelles. 
 

Les objectifs spécifiques sont : 
  La promotion d'une agriculture productive diversifiée durable et 

généralement intégrée; 
 Le développement, à la fluidisation et à l'intégration sous régionale des 

marchés nationaux; 
 L'amélioration durable des conditions structurelles d'accès des groupes et 

zones vulnérables à l'alimentation et aux services sociaux de base; 
 L'amélioration des dispositifs de prévention et de gestion des crises 

conjoncturelles en cohérence avec la construction de la sécurité 
alimentaire structurelle et le renforcement des capacités des acteurs et la 
promotion d'une bonne gouvernance de la sécurité alimentaire. 

   
L’élaboration d’un plan de sécurité alimentaire s’articule autour de quatre  
(04) piliers essentiels à savoir : 
1 La Disponibilité  
2- l’Accès  
3- L’Utilisation 
4- La Stabilité dans l’approvisionnement 
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Les phases d'élaboration d'un plan de Sécurité Alimentaire s'identifient à celles d'un 
PDESC qui sont :  

1 - La phase de diagnostic 
         2 - La phase de concertation  

3 - La phase de Planification / Programmation 
4- La phase de validation /restitution 

  
Toutes ces étapes ont été faites avec l'appui du ccc.  
 

 
 

 DIAGNOSTIC COMMUNAL 

I/ Présentation de la commune 

1. Situation géographique 
 

La commune rurale de Kéméné Tambo est une commune qui s’étend le long du 
fleuve Sénégal. Elle est limitée :  
 

 A l’est et au sud par la commune de Semé Diongoma 
 A l’ouest par les communes de Falémé, de Fégui et de Sony 
 Au nord par le fleuve Sénégal qui la sépare des communes de Guidimakan- 

Kery Kafo et de Somankidy. 
 

Le chef lieu de la commune est à Ambidédi poste une ville située à 45 km de kayes. 
 

2. Données physiques 
 

- Le relief : le relief est peu accidenté avec la présence de quelques vallées. 
- Le climat : Il se caractérise par trois saisons : la saison pluvieuse, la saison chaude, et 

la saison froide. La pluviométrie n’excède jamais 600  millimètres. 
- La végétation : Elle se caractérise par une saison de type sahélienne, comportant 

des espèces épineuses parsemées de hautes herbes et grands arbres comme le 
baobab, le cornier etc. 

- Hydrographie : la commune est arrosée par le fleuve Sénégal et quelques mares 
rivières (Diani Kolé- Dramané Kolé –Tambonkané kolé- Moussala Kolé) et Marigot. 

3. Données Humaines 
 

La commune rurale de Kéméné Tambo comporte environ 18 031 habitants (source : 
révision liste électorale en 2005). Cette population est composée en majorité de 
Soninké et de Bambara. 
Elle se caractérise par une forte migration qui est presque devenu un phénomène 
culturel à l’instar de tout le pays Soninké. La majeure partie des ressources vient de 
l’extérieur qui se résume par l’envoi des sommes d’argent au village et souvent des 
équipements par les migrants. 
Les langues parlées sont : le Soninké et le Bambara, la religion dominante est l’islam, 
mais il existe des chrétiens et des animistes. 

4. Données culturelles 
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Les populations de la commune sont fortement islamisées. Tous les villages sont 
dirigés sur ce plan à par Dramané, un village musulman orthodoxe. La culture est 
dominée par la culture Soninké qui intègre beaucoup de règles religieuses. 
Les cérémonies célébrés sont : la fête de Tabaski, la fête de Ramadan et autres 
cérémonies traditionnelles (circoncision, initiation, baptême et mariage). 
Il existe dans plusieurs villages des troupes de théâtres constituées par les jeunes qui 
exploitent le patrimoine culturel Soninké. 
 

5. Dynamique organisationnel 
 

Sur le plan organisationnel on note dans tous les villages des groupes de jeunes, de 
femmes et autres groupements traditionnels basés sur l’âge, le sexe ou sur la 
catégorie sociale (forgeron, cordonnier et autres hommes de castes). Les membres 
de ces groupes organisent ensemble des activités. 
Egalement il y a d’autres associations modernes ayant une existence légale : 15 
associations villageoises et inter villageois : 20 Associations des femmes et trois (3) 
coopératives détiennent leur récépissé. 
 

6. Structures administratives et politiques 
 

Dans la commune rurale de Kéméné Tambo, quelques services techniques y sont 
représentés : l’ex arrondissement, l’Education, la Santé, la Sécurité, le SLACAER, le 
Trans-rail (SA)… Enfin l’administration municipale composée de 17 membres qui se 
repartissent entre le CNID, l’URD et le PARENA plus l’ADEMA respectivement, 8 
conseillers ;1 conseillers ;1conseillers et 7 conseillers, les seuls représentés au sein du 
conseil parmi une dizaine de parti politique. 
 

II/ Situations économiques 

1. Agro pastoral 
 

L’agriculture concerne presque l’ensemble de la population environ 90%. Elle reste 
largement tributaire  de la pluviométrie, l’agriculture avec son caractère extensif 
entraîne une faible production composée de : gombo – patate – et aubergine dont 
l’apport est négligeable dans l’économie local sauf dans la consommation local. 
Cette agriculture souffre des contraintes de tout genre manque de force de travail, 
manque d’intrants, manque d’équipements agricoles pauvreté des sols, faible 
pluviométrie. 
 

Il n’existe pas de culture de rente dans la zone. Par contre en contre saison dans la 
vallée du fleuve et dans les périmètres dont beaucoup ne fonctionnent plus. Les 
populations pratiquent le maraîchage. Ils produisent du maïs, de la banane, de la 
patate et du haricot. 
 

Le cheptel composé de bovins, d’ovins, de caprins, d’asins et des équins, vivent 
traditionnellement dans les familles où dans les parcs situés aux bords des villages. 
L’élevage  est pratiqué par les paysans comme un moyen d’investissement pour 
mieux sécuriser  leur argent. Il entretien un flux commercial axé sur la vente des 
animaux vifs servant à la consommation locale et l’exportation. 
Le cheptel est généralement frappé de manière périodique par les épizooties, la 
transhumance devenue aujourd’hui une contrainte dans la mesure où, les bergers 
mutilent les arbres. 
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Il faut signaler enfin que la pêche bien que faisant vivre les bozos et Somonos ethnies  
pêcheurs venus de Ségou et de Mopti, ne constitue pas une activité développée. 
Elle est pratiquée dans le fleuve Sénégal par les moyens artisanaux pendant les 
périodes de crue ou les prises importantes de poissons, c’est le problème de la 
conservation qui se pose. 
La pêche est pratiquée aussi dans les mares et marigot par les populations locales 
(pêche traditionnelle). 

2. Le commerce 
 

Le commerce est tenu particulièrement par les boutiquiers vendant des articles 
divers en majorité  des denrées de première nécessité comme le sucre, le café, le riz, 
le mil, le sorgho etc.… il existe aussi des magasins villageois organisés sous forme de 
coopérative informelle initiée par les migrants pour permettre à leurs familles de 
s’approvisionner sur place en denrées de première nécessité et produits dans 
certains villages. Ils se ravitaillent à partir de Kayes en produits, les ventes sur place 
concernent le détail, les gens préfèrent faire les gros achats à Kayes.  
 

Les marchands ambulants circulent en permanence entre les villages de la 
commune avec des vêtements, des chaussures, des produits de beauté, des cartes 
téléphoniques etc.… les produits locaux sont consommés sur place en grande partie 
par ce que leur apport dans le commerce local est insignifiant. 
Le transport est assuré par les privés résidents dans les villages dont l’entreprise est 
réduite à la dimension d’un véhicule ou de  Kayes qui desservent les lignes entre 
Kayes et les villages de la commune. La route principal Kayes-Diboli est presque 
bitumé à 100% l’état des moyens de transport laissent à désirer. 
 

Les caisses de crédits villageois et d’épargnes commencent à voir le jour avec 
l’arrivé de stop Sahel qui appui les femmes en les dotant des micros crédits Kondo 
PRP – PASECA (CAMIDE) de deux caisses d’épargne et de crédit. Il existe aussi des 
caisse villageoise tenues par le chef de village avec des sources de revenus très 
variées et complexes, les cotisations, les pénalités, les dons, rémunérations des 
travaux effectués dans les villages, mais la mauvaise gestion a empêcher 
l’épanouissement de ces caisse villageoises. 

III/ Infrastructures communales 

1. Education  
 

Village 1er cycle  2ième cycle C. 
Alpha 

Medersa 

 Nbre Nbre classe    
Diakandapé village 1 6 0 1 0 
Diakandapé plantation 0 0 0 0 1 
Tamboncané 1 3 0 1 1 
Takoutala 0 0 0 1 0 
Moussala 1 5 0 1 0 
Ambidédi  0 0 0 1 0 
Ambidédi poste 1 6 1 1 0 
Kananguilé 0 0 0 0 1 
Gakoura RG 0 0 0 0 0 
Songané 0 0 0 1 0 
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Dramané 1 6 0 0 0 
Makadougou 0 0 0 2 1 
Makalagaré 1 6 1 2 1 
Toubaboukané 0 0 0 1 0 
Gouélé 1 3 0 0 0 
Total 7 35 2 12 6 

 
Il existe dans la commune de Kéméné Tambo 7 premiers cycle composés chacun 
de 3 à 6 classes, 2 second cycles ; 12 centres alpha et medersas. Malgré l’existence 
de ce potentiel, on dénote toujours des insuffisances pour satisfaire les besoins en 
éducation à causse de la poussée démographique, avec son corollaire d’effectif 
pléthoriques. 
 

Les contraintes de l’école sont :  
 

 Manque de salles de classes 
 Manque d’enseignants 
 Manque de logement du personnel 
 Manque d’équipements scolaires 
 Réticente à l’école dans certains villages dues aux mentalités traditionnelles 
 Mariage précoce des filles et poids social 

Perspectives :  
 

Les autorités communales envisagent de construire des salles supplémentaires pour 
renforcer la capacité des infrastructures existantes au niveau de certains villages ou 
de faire de nouvelles créations d’école dans les villages qui expriment le besoin. Il   
est également question de recruter des enseignants et de renforcer, les 
équipements scolaires :(tables, bancs, bureaux maître, livres, cahiers etc.…) 
Toutefois, bien que les medersas n’aient pas d’existence officielle, des actions sont 
en cours de vue de leur permettre d’avoir une reconnaissance auprès des autorités 
scolaires. 

2. Santé 
 

Villages Médecin 
Sage Femme 

Technicien 
de santé 

Infirmier Aide 
Soignant 

Matrône 

Diakandapé village 0 0 0 0 0 
Diakandapé plantation 0 0 0 0 0 
Tambancané 0 0 0 0 1 
Takoutala 0 0 0 0 0 
Moussala 0 0 0 0 0 
Ambidédi RG 0 0 0 0 0 
Ambidédi poste 0 1 0 1 1 
Kananguilé 0 0 0 0 0 
Gakoura RG 0 0 0 0 0 
Songoné 0 0 0 0 0 
Dramané 0 1 1 0 1 
Makadougou 0 0 0 0 0 
Makalagaré 0 0 0 0 0 
Tambaboukané 0 0 0 0 0 
Gouélé 0 0 0 0 0 
Total 0 2 1 1 3 
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Les maternités sont fonctionnelles à l’exception de Toubaboukané faute de 
matériels et personnels. Ce qui fait que la situation sanitaire de la commune paraît 
peu satisfaisante le nombre de structures existantes (1 CSCOM, 1 Centre de santé de 
référence rénové et 3 maternités) ne peut pas couvrir les besoins. La plus part des 
malades sont acheminés jusqu’à Kayes pour les soins. 
 

Perspectives : Les perspectives sont : 
 Redémarrer les maternités arrêtées, 
 Renforcer la capacité des autres structures en équipements et en personnel. 

3. Hydraulique 
 

Villages Forages Puits 
Diakandapé village 1 0 
Diakandapé plantation 0 0 
Tambancané 1 0 
Tahoutala 3 0 
Moussala 0 2 
Ambidédi RG 2 0 
Ambidédi poste 4 3 
Kananguilé 3 0 
Gakoura RG 2 1 
Songoné 0 1 
Dramané 1 8 
Makadougou 1 0 
Makalagaré 1 0 
Toubaboukané 2 0 
Gouélé 1 1 
Guémou 1 1 
Kolingoté 1 1 
Fouroudiaga 1 1 
Gouloumbo I 1 0 
Gouloumbo II 1 0 
Total 27 19 
 

Le nombre de population dépasse la capacité des infrastructures (27 forages et 13 
puits à grand diamètre). Les besoins des usagers ne sont donc pas couverts. Mais le 
problème d’eau n’est pas perçu de la même manière partout dans la commune. Il 
se pose avec beaucoup plus d’acuité dans les villages de Gouélé-Guémou, 
Kolingoté et Gouloumbo ou les infrastructures manquent. Mais avec l’arrivée du PNIR 
de nombreux projets de forages sont en instance dans le cercle de Kayes. Il s’agit de 
continuer à installer d’autres nouvelles infrastructures hydrauliques capables de 
fourni d’eau potable à toute la population. La requête se justifie par des 
considérations sanitaires (éviter les épidémies bilharzioses chez les enfants, le choléra 
etc.). C’est pourquoi tous les villages continuent à demander des points d’eau. 

4. Aménagement agricole  
 

Villages Périmètre 
Diakandapé village 2 
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Diakandapé plantation 1 
Tambancané 1 
Takoutala 1 
Moussala 1 
Ambidédi RG 1 
Ambidédi poste 2 
Kanangulé 1 
Gakoura RG 1 
Songoné 1 
Dramané 1 
Makadougou 1 
Makalagaré 0 
Toubaboukané 1 
Gouélé 1 
Total 15 
 
La plus part des villages du Gadiaga (zone socioculturelle) ont crée des périmètre 
irrigués villageois avec l’appui des partenaires au développement, il y a une 
quinzaine d’année environ mais aujourd’hui presque la moitié de ces périmètres sont 
arrêtés après maintes revitalisations par des projets et programmes. Ce qui a favorisé 
l’émergence des périmètres privés qui fonctionnent bien et se regroupent en 
coopératives affiliées à l’URCAK. 
 

Fort de l’engament des villageois a redémarrer les périmètres et tirant les leçons de 
leurs échecs, les autorités communales veulent dynamiser ces périmètres villageois 
pour relancer d’un façon générale le maraîchage dans la commune. A ce niveau 
les actions prévues sont :  
 

 Appui à l’achat de moto pompe 
 Appui à l’achat de grillage pour la clôture 
 Appui à la réfection des systèmes de canalisation d’eau 
 En outre certains villages souhaitent la création de périmètres irrigués 

villageois. 

5. Les intervenants dans la commune 
 

CCC : Centre de Conseil pour les Commune. 
Stop Sahel : Alphabétisation des femmes et appui à l’initiative des femmes pour les 
micros crédits. 
URCAK : Appui technique aux communes 
PASIE : Programme d’atténuation des effets du barrage 
PNIR : Programme National d’Infrastructure Rurale 
MALITEL L SA : Téléphonie Mobile 
IKATEL SA : Téléphonie Mobile 
KONDO JIGUIMA PRP : Caisse d’épargne et de crédits (Programme de réduction de 
la pauvreté) 
PASECA (CAMIDE) Caisse d’épargne et de crédits 
AMADER : Agence Malienne pour le Développement et l’Electrification rurale 
AMADE : Association Malienne pour le Développement 
ANICT : Agence Nationale d’Investissement pour les Collectivités Territoriales 
PISE : Programme d’Investissement Sectoriel pour l’Education  
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 SYNTHESE DES POTENTIALITES ET OBSTACLES MAJEURS AU 
DEVELOPPEMENT  

 

I/ Potentialités de développement de la commune 
 

 
La commune de Kéméné Tambo recèle des potentialités pour son développement : 
on peut citer entre autres :  
 

 Les migrants (apport financier) 
 Les  carrières (sable- gravier et moellon) 
 Existence de la gare ferroviaire 
 Le fleuve 
 Route Kayes-Dibili 
 Rôniers 
 Malitel SA 
 Ikatel SA 
 Les caisses d’épargnes et de crédits 

 

II/ Obstacles majeurs au développement de la commune 
 

Malgré ces potentialités, la commune de Kéméné Tambo souffre de beaucoup de 
contraintes qui s’opposent à son développement économique. Les contraintes 
naturelles plus pointues se manifestent par la faiblesse des pluies et l’érosion des 
berges du fleuve Sénégal qui menace tous les villages riverains. En plus, on assiste de 
plus en plus à un incivisme croissant de la part des populations entraînant un faible 
taux de recouvrement des impôts et taxes. 
 

Les contraintes de la commune sont : 
 

 Absence de moyen de transport entre les villages 
 L’enclavement entre les villages (tous les villages sont au bord du fleuve, loin 

de l’axe principal Kayes-Sénégal) 
 L’incivisme des populations (non paiement impôts et taxes)  
 Faible pluviométrie 
 Les maladies bovines 
 Les feux de brousses 
 L’exploitation abusive des ressources naturelles (surtout pour le bois) 
 La dégradation des terres cultivables 
 La dégradation de l’environnement 
 Insuffisance d’infrastructures scolaires 
 Absence de marché journalier et hebdomadaire 
 L’érosion fluviale 
 Manque d’équipements agricoles 

 



 

Plan de Sécurité Alimentaire   
 
 

Agriculture 
Piliers Atouts / 

Potentialités 
Contraintes / 
Problèmes 

Solutions 
proposées 

Activités Indicateurs 

 
 
Disponibilités 

- Existence de 
terres 
cultivables 
 
- Existence de 
cours d’eau 
(fleuve, rivières, 
mares) 
 
-Existence  de 
semences  
 
- Existence de 
ressources 
humaines 
 
 

- Insuffisance de 
matériels agricoles 
 
- Insuffisance 
d'engrais minéral 
 
-Mauvaise 
pluviométrie 
 
-Manque 
d'encadrement 
des paysans 
 
- Divagation des  
Animaux 
 
-Existence de 
déprédateurs 
 
-Erosion des sols 
 
 
-Manque 
d’organisation des 
paysans 
 
 
 

-Dotation en 
matériels agricoles 
 
-Dotation en engrais 
minéral 
 
-Maîtrise de l'eau 
 
 
-Renforcement des 
capacités  
 
 
-Parcage des 
animaux 
 
-Dotation en 
pesticide 
 
-Promotion des 
actions et mesures 
de LAE 
-Organisation des 
paysans 

- Achat de matériels agricoles 
 

 
- Achat d'engrais minéral 
 
 
-Construction d’un  micro 
barrage 
 
-Formation des paysans 
 
 
 
-Construction de parcs 
 Modernes 
 
-Achat de pesticide 
 
 
-Reboisement  
-Pose de cordon pierreux 
 
-Création d’une coopérative 
 
 
 
 

-7 tracteurs 
 
 
-10 tonnes d’engrais minéral  
 
 
-1 micro barrage  
 
 
-100 paysans formés 
 
 
 
-10  parcs 
 
 
-200 litres 
 
 
-3000 pieds d’arbre 
-2000 mètres 
 
-1 coopérative 
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Maraîchage 
 -Existence de 

cours d’eau  
-Disponibilités 
de Terres  
-Existence de 
Ressources 
humaines 

- Insuffisance de 
matériels 
 
-Insuffisance d’eau 
 
-Manque 
d’encadrement  

-Dotation en 
matériels 
 
-Maîtrise 
d’eau 
-Renforce 
ment des 
capacités 

- Achat de matériels 
 
 
-Creusement de puits maraîchers 
 
-Formation des maraîchers  

- 5 motopompes 
 
 
-5 puits 
 
-20 personnes formées 

Elevage 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

-Existence de 
races locales 
(bovins, ovins, 
caprins,asins) 
 
-Existence de 
ressources 
humaines 
 
 
 
 
 
 

-Insuffisance  
d'aliment bétail 
 
 
-Epizootie 
 
 
 
- Insuffisance de 
pâturages 
 
-Vol de bétail 
 
 
-Manque 
d’encadrement des 
éleveurs 

-Approvision 
nement en 
aliment bétail 
 
-Amélioration 
de la  
 couverture 
vaccinale  
-Détermina 
tion des sites 
de pâturages 
-Sécurisation 
des animaux 
 
-Renforce 
ment des 
capacités 

-Achat d'aliment bétail  
  
 
  
 - Construction de parcs de 
vaccination 
-Achat de vaccin 
 
-Délimitation de sites de pâturages 
 
 
- Création de brigades de 
surveillance 
 
-Formation des pêcheurs 

-40 tonnes 
 
 
 
-2 parcs 
 
 
 
 
 
 
-7 brigades de surveillance 
 
 

Pêche 
  

-Existence de 
fleuve 
-Existence de 
ressource 

 
 -Insuffisance de 

matériels de pêche 
 
 -Manque 

 
-Dotation en 
matériels de 
pêche 
-Organisation 

 
-Achat de matériels de pêche 
 
 
-Création d’une coopérative 

 
- filets 
- pirogues 
 
-1 coopérative 
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humaine 
 
 

d’organisation des 
pêcheurs 

des pêcheurs 

 
 
Accès 
 
 
 
 
 
 

- Héritage 
- Production 
Locale 
- Achat 
-pêche 
- Petit élevage 
-Migration 

 - Insuffisance des 
revenus  
 

 -Enclavement  
 
 
-Manque  
d’organisation des  
consommateurs 

  

-Promotion 
des AGR    
  
-Désencla 
vement de la 
commune 
-Organisation 
des consom 
mateurs 

- Fabrication de savons 
-Embouche 
-Maraîchage   
-Aménagement de pistes rurales 
 
 
-Création d’une coopérative 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
-1 coopérative 
 
 
 

 
Utilisation 

- Traditionnel le 
 
- Viande  
 
- Légumes 
 
-Poissons  
 
 
 
 
 

- Faible pouvoir 
d’achat 
 
 
 
- Faible variation des  
repas 
 
- Méconnaissance 
 des techniques de 
conservation 
 

-Promotion 
des activités 
génératrices 
de revenus 
 
- Diversifica 
tion des repas 
 
- Améliora 
tion des 
conditions de 
conservation 

-Fabrication de savons 
-Embouche 
-Maraîchage   
 
  
-Formation des femmes à l'art 
culinaire 
 
- Achat de séchoirs 
-Formation  
 
 

-Augmentation du pouvoir 
d’achat 
 
 
 
- 10 femmes  
 
 
-10 séchoirs 
-20 femmes 
 

 
 
Stabilité 

-Existence de 
stock 
communautaire  
 
- Banque de 
céréale 
 

- Enclavement 
 De la commune 
 
 
 
- Manque de  
Magasins de  
stockage 
 

- Rendre 
accessible la 
commune en 
tout moment 
 
-Améliora 
tion 
 De la 
conservation  
 
 

- Aménagement de pistes   
 

 
 
 
- Construction de  magasins de 
stockage  
 
 
 
 

 
 
 
 
 
-2 magasins 
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                                                   Cadre logique 
 

Piliers  
Contraintes 

Objectifs 
Généraux 

Objectifs 
Spécifique
s 

Activités Résultats 
 

Intervenants Périod
e 

Respo
n-
sable 

Disponibili
té 

-Insuffisance de Matériel 
agricole  
 
 
-Mauvaise pluviométrie 
 
 
-Manque  d'encadrement  
 
 
 
- Divagation des animaux 
 
 
 
-Insuffisance d’engrais 
chimique 
 
 
 
-Existence de déprédateurs 
 
 
-Erosion des sols  
 
 
 
 
-Insuffisance de matériel de 
maraîchage 
 

 
 
 
 
-Assurer 
l'autosuffisan 
ce 
Alimentaire 
Durable 
 
 
 
 
 
- Améliorer la 
prévention et 
la gestion des 
crises 
Alimentaires 
conjoncturel 
les. 

-Doter les 
paysans en 
matériel 
 
 -Maîtriser 
l'eau 
 
-Renforcer 
les 
capacités 
 
-Parquer 
les 
animaux 
 
-Doter les 
paysans en 
engrais 
chimique 
 
-Dotation 
en 
pesticide 
-Promou 
voir les 
actions et 
mesures de 
LAE 
-Doter les 
maraîchers  
en matériel 

- Achat de matériel 
agricole 
 
  
-Construction d’un 
micro barrage 
 
- Formation des 
paysans 
 
 
- Construction de parcs 
modernes  
 
 
-Achat d’engrais 
chimique 
 
 
 
-Achat de pesticide 
 
 
-Reboisement 
-Pose de cordons 
pierreux 
 
 
-Achat de matériel 
 
 

-Mécanisation de 
l'agriculture 
 
 
-Disponibilité d'eau 
 
 
-Maîtrise des 
techniques 
culturales 
 
-Diminution de la 
divagation des 
animaux 
 
-Augmentation du 
rendement 
 
 
 
-Diminution de 
l’infestation 
 
-Restauration des 
sols 
 
 
 
-Augmentation de 
la production 
 

-Bénéficiaires 
 
- ONG,  
 
- Services 
Techniques 
de l'Etat,  
 
- Services 
Techniques 
des 
Collectivités 
Territoriales, 
 
 - CCC et 
autres 

2007 - 
2011 

Maire 
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 -Insuffisance d’eau 
 
-Manque d’encadrement 
 
 
-Insuffisance d'aliments 
bétail 
 
 
 
-Epizootie 
 
 
 
-Insuffisance de pâturages 
 
 
 
 
-Vol d'animaux 
 
 
 
-Manque  d’organisation 
des éleveurs 
 
-Insuffisance de matériel de 
pêche 
 
 
-Manque d’organisation 
des pêcheurs 
 
 
 
 

-Maîtriser 
l’eau 
-Renforcer 
les 
capacités 
-Approvi 
sionner en 
aliment 
bétail 
 
-Assurer la 
couverture 
vaccinale 
 
-Détermi 
ner les sites 
de 
pâturages 
 
-Sécuriser 
les 
animaux 
 
-Organiser 
les éleveurs 
 
-Doter les 
pêcheurs 
en matériel 
de pêche 
-Organiser 
les 
pêcheurs 

-Creusement de puits 
maraîchers 
-Formation des 
maraîchers  
 
-Achat d'aliment bétail 
 
 
 
 
-Construction de parcs 
de vaccination 
-Achat de vaccin 
 
-Délimitation des sites 
de pâturages 
 
 
 
-Création de brigades 
de surveillance  
 
 
-Création d’une 
coopérative 
 
-Achat de matériel de 
pêche 
 
 
-Création d’une 
coopérative 
 

-Disponibilité de 
l’eau 
-Renforcement des 
capacités 
 
-Disponibilité en 
aliment bétail 
 
 
 
-Diminution des 
épidémies 
 
 
-Disponibilité du 
pâturage 
 
 
 
-Sécurisation des 
animaux  
 
 
-Organisation des 
éleveurs 
 
-Augmentation de 
la production 
 
 
-Organisation des 
pêcheurs 
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Accès -Insuffisance de revenus 
 
 
 
- Enclavement en Période 
d'hivernage 
 
-Manque d’organisation 
des consommateurs 

 -Promou 
voir les 
AGR 
 
-Désen 
claver la 
commune 
-Organiser 
les 
consomma
teurs 
 

-Fabrication de savons 
-Embouche 
-Maraîchage 
 
-Aménagement de 
pistes rurales  
 
-Création d’une 
coopérative des 
consommateurs 

-Augmentation du 
revenu 
 
 
-Facilité de circuler 
 
 
-Organisation des 
consommateurs 

   

Utilisation -Faible pouvoir d'achat 
 
 
 
-Faible variation des repas 
 
 
 
-Méconnaissance des 
techniques de conservation  

 -Promou 
voir les 
AGR 
 
-Diversifier 
les repas 
 
 
-Améliorer 
les 
conditions 
de 
conserva 
tion 

-Fabrication de savons 
-Embouche 
-Maraîchage 
 
-Formation des femmes 
à l'art culinaire 
 
 
-Achat de séchoirs 
-Formation des femmes 

-Augmentation du 
pouvoir d'achat 
 
 
-Alimentation 
variée 
 
 
-Bonne 
conservation des 
aliments 

   

Stabilité -Manque de magasins de 
stockage 
 
-Enclavement de la 
commune 

 -Stocker les 
produits 
 
-Rendre 
accessible 
la 
commune 

-Construction d’un 
magasin de stockage 
 
-Aménagement de 
pistes rurales 

-Bon Stockage des 
produits 
 
-Facilité de circuler 

   

 
  1 activité génératrice de revenu 
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Suivi-Evaluation: Indicateurs liées aux différentes composantes.  
 
Composantes Activités Indicateurs Coût (Francs cfa ) Année d'exécution Localisation 

Disponibilité - Achat de matériel 
agricole 
 
-Construction d’un micro 
barrage 
 
- Formation des paysans 
 
 
- Construction de parcs 
modernes  
 
-Achat d’engrais 
chimique 
 
-Achat de pesticide 
 
-Reboisement 
 
-Pose de cordons pierreux 
 
-Achat de matériel 
 
-Creusement de puits 
maraîchers 
-Formation des 
maraîchers  
 
-Achat d'aliment bétail 
 
 
 

-7 tracteurs 
 
 
-1 micro barrage 
 
 
-100 paysans 
 
-10 parcs 
 
 
-10 tonnes 
 
 
-200 litres 
 
-3000 pieds d’arbre 
-2000 mètres 
 
-5 motopompes 
 
-5 puits 
 
-20 personnes 
 
 
-40 tonnes 
 
 

48 000 000 
 
 

20 000 000 
 
 

100 000 
 
2 500 000 

 
 

2 600 000 
 
 

1 200 000 
 

A  déterminer 
A  déterminer 

 
6 500 000 

 
40 000 000 

 
100 000 
 
 
2 600 000 
 
 

-2007-2011 
 
 
-2007 
 
 
-2007 
 
-2007 
 
 
-2007 
 
 
-2007 
 
-2007-2009 
-2007 
 
-2007 
 
-2008-2011 
 
-2007 
 
 
-2007 
 
 

- commune 
 
 
- commune 
 
 
- commune 
 
 
 
 
- commune 
 
 
- commune 
 
 
 
 
- commune 
 
 
 
- commune 
 
 
- commune 
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-Construction de parcs de 
vaccination 
-Achat de vaccin 
 
 
-Délimitation des sites de 
pâturages 
 
-Création de brigades de 
surveillance  
 
-Création d’une 
coopérative 
 
-Achat de matériel de 
pêche 
 
-Création d’une 
coopérative 
 

-2 parcs 
 
 
 
 
 
 
 
-7 brigades 
 
-1 coopérative 
 
 
-Filets, pirogues 
 
 
-1 coopérative 

8 000 000 
 
1 000 000 
 
100 000 
 
 
 
100 000 
 
100 000 
 
 
10 000 000 
 
 
100 000 
 

-2008-2009 
 
-2007 
 
-2007 
 
 
 
-2007 
 
-2007 
 
 
-2008 
 
 
-2007 
 

 
 
- commune 
 
- commune 
 
 
 
- commune 
 
- commune 
 
 
- commune 
 
 
- commune 

Accès 
 
 
 
 
 
 

-Fabrication de savons 
-Embouche 
-Maraîchage 
 
-Aménagement de pistes 
rurales  
 
-Création d’une 
coopérative des 
consommateurs 

  
 
 
 
 
 
-1 coopérative 
 
 

10 000 000 
 
 
 

A déterminer 
 

100 000 

-2007 
 
 
 
-2008 
 
2007 

- commune 
 

 
 
 
 
- commune 
 

Utilisation -Formation des femmes à 
l'art culinaire 
-Achat de séchoirs 
 
-Formation des femmes 

 - 10 femmes 
formées 
- 10 séchoirs 
 
- 10 femmes 
formées 

100 000 
 

2 200 000 
 

100 000 
 

-2007 
 
-2007 
 
-2007 

- commune 
 
- commune 
 
- commune 
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Stabilité -Construction d’un 
magasin de stockage 
 
-Aménagement de pistes 
rurales 

- 1 magasin 5 000 000 -2007 
 
 
-2008 

 
 
 
- commune 
 

 Total  160 600 000   
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Programme annuel  2007 
 

Source Composantes 
 

Activités Indicateurs Coût total 
Commune Etat Partenaires 

Localisation 

Disponibilité - Achat de matériel agricole 
 
-Construction d’un micro barrage 
 
- Formation des paysans 
 
 
- Construction de parcs modernes  
 
 
-Achat d’engrais chimique 
 
-Achat de pesticide 
 
-Reboisement 
 
-Pose de cordons pierreux 
 
-Achat de matériel 
 
 
-Formation des maraîchers  
 
-Achat d'aliment bétail 
 
 
 
-Achat de vaccin 
-Sensibilisation 
 
-Délimitation des sites de pâturages 
 

-2 tracteurs 
 
-1 micro 
barrage 
-100 paysans 
 
 
-10 parcs 
 
-10 tonnes 
 
-200 litres 
 
 
 
 
-5 motopompes 
 
 
 
 
40 tonnes 
 
 
 
 
 
 
 

16 000 000 
 

20 000 000 
 

100 000 
 
 

2 500 000 
 

2 600 000 
 
1 200 000 
A déterminer 
 
A  déterminer 
 
6 500 000 
 
 
100 000 
 
2 600 000 
 
 
1 000 000 
 
 
100 000 
 

 1 600 000 
 

2 000 000 
 

100 000 
 
 

250 000 
 

260 000 
 

120 000 
 
 
 
 

650 000 
 
 
100 000 
 
260 000 
 
 
100 000 
 
 
100 000    
 

 14 400 000 
     
18 000 000 
    
 
 
 
2 250 000 
 
2 340 000 
 
1 080 000 
 
 
 
 
5 850 000 
 
 
 
 
2 340 000 
 
 
900 000 
 
 

- commune 
 
- commune 
 
- commune 
 
 
 
 
- commune 
 
- commune 
 
 
 
 
- commune 
 
 
- commune 
 
- commune 
 
 
- commune 
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-Création de brigades de 
surveillance  
 
-Création d’une coopérative des 
éleveurs 
 
-Création d’une coopérative des 
pêcheurs 
 

-7 brigades 
 
 
-1 coopérative 
 
 
-1 coopérative 
 
 

100 000 
 
 
100 000 
 
 
100 000 
 

100 000  
 
 
100 000 
 
 
100 000 

 
 
 
- commune 
 
 
- commune 
            
 
 

Accès -Fabrication de savons 
-Embouche 
-Maraîchage 
 
  
 
-Création d’une coopérative des 
consommateurs 

 Tous les 
groupements 
féminins 
 
 
 
 
-1 coopérative 

10 000 000 
 
 
 
 
 
100 000 

1 000 000 
 
 
 
 
 
100 000 

  9 000 000 
 
 

- commune 
 
 
 
 
 
- commune 
 

Utilisation -Formation des femmes à l'art 
culinaire 
 
-Achat de séchoirs 
 
-Formation des femmes 

 - 10 femmes 
formées 
 
- 10 séchoirs 
- 10 femmes 
formées 

100 000 
 
 

2 200 000 
100 000 
 

100 000 
 
 
220 000 
100 000 

 

  
 
 
1 980 000 
 

- commune 
 
 
-commune 
-commune 

Stabilité -Construction d’un magasin de 
stockage 

-1 magasin 5 000 000 500 000  4 500 000 -commune 

Total 70 500 000 7 860 000  62 640 000  
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